
un club, 

UNE HISTOIRE 

re, Martine Hoarau. Le responsable 

de la section « tennis » est Alain Au-

vray. Les autres activités pratiquées, 

qui sont autant de sections, sont le 

volley-ball, la gymnastique, la pétan-

que et la randonnée. S’y ajoutent des 

sections « club house » et « bar », ce 

qui est plus surprenant quand on sait 

que l’ASCAG ne dispose pas de véri-

table club house, mais simplement 

d’une modeste case Tomi de la rue 

Henri-Fabre, cité Aviation civile, où 

l’on peut se changer et où, plus tard, 

à partir de 1983, on pourra faire de la 

musculation. 

Les amateurs de tennis disposent à 

l’origine d’un seul court en béton. 

Parmi eux, les enfants ne sont pas 

oubliés puisque le club leur propose 

des cours dans le cadre d’une école 

de tennis encadrée par un bénévole 

non diplômé.  

Les sociétaires les plus motivés parti-

cipent déjà à cette époque aux cham-

pionnats de la Réunion par équipes 

(l’ASCAG en engage une chez les 

hommes, une chez les dames et une 

chez les jeunes). En revanche, ne 

disposant pas de juge-arbitre, l’AS-

CAG n’organise pas de tournoi.  

Lorsque, le 15 avril 1983, Joël Rault 

prend la présidence, le club compte 

97 adhérents mais surtout devient 

véritablement, sous son impulsion et 

celle de son successeur, Serge To-

mas, président du 7 mars 1984 au 6 

mars 1985, un club omnisports où se 

Dans ce quatorzième numéro, nous nous intéressons à un club un peu à part du fait tout d’abord 

que de nombreux adhérents, de par leur métier (militaires, policiers), ne restent pas longtemps à la 

Réunion, ensuite que le tennis n’y est qu’une des multiples activités pratiquées et qu’enfin il n’a pas 

réellement de club house, puisque c’est un restaurant, le P’tit Gillot, autour duquel les installations 

ont été mises en place, qui en fait office. 
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Aux origines, le SLAC 

Le premier intitulé du club est SLAC, 
un intitulé qui claque comme un 
smash et qui signifie « Sport loisir 
Aviation civile ».  

La nouvelle association naît officiel-
lement le 8 décembre 1970. Mais, 
comme c’est généralement le cas, 
elle fonctionnait déjà depuis plu-
sieurs années de façon informelle. 
La bande de copains de l’Aviation 
civile qui en est à l’origine avait en 
effet fait construire un court de ten-
nis en béton à l’emplacement des 
installations actuelles. 

Ces pionniers, Alexandre Coupé-

Pérès, C.-Jean Darricarre, Jean-

Claude Fourcade, Roland Gallard, 

Claude Fossart, Solange Thomas et 

Jean-Marc Lacaille, souhaitent faire 

du Centre aéronautique de Gillot un 

haut lieu du sport. D’ailleurs, dès 

mars 1972, le SLAC participe au 

championnat de la Réunion corpora-

tif de basket-ball et, le 24 décembre 

de la même année, il est engagé 

dans un tournoi de football de Noël à 

Sainte-Marie.  

De l’ASCAG… 

La transformation du SLAC en Asso-
ciation sportive et culturelle de l’A-
viation Gillot (ASCAG) est décidée  
le 31 mai 1978 (cette création est 
officielle le 10 juin de la même an-
née lors de sa parution au Journal 
officiel, page 4 557). Son siège so-
cial est alors encore au Service 
Aviation civile, 11 avenue de la Vic-
toire, 97 400 Saint-Denis. Ce club 
multisports a un caractère corporatif 
évident puisque, stipulent ses sta-
tuts, ses adhérents sont « ceux qui 
concourent au fonctionnement de 
l’aéroport, leur conjoint et leurs en-
fants, qui ont pris l’engagement de 
verser une cotisation trimestrielle ». 

L’affiliation de sa section « tennis » à 
la Fédération française de tennis 
sous le numéro 26 97 037 lui est 
signifiée par un courrier du 19 no-
vembre 1982 sous le nom d’Associa-
tion sportive et culturelle de l’aéro-
drome de Gillot. Son adresse officiel-
le : Cité Aviation civile, Aérodrome 
de Gillot, 97 438 Sainte-Marie. 

Cette année-là, le club, qui est pro-

priétaire de ses installations, compte 

45 membres : 28 adultes (dont 11 

femmes) et 17 mineurs (dont 5 fil-

les). De la naissance de l’ASCAG à 

avril 1980, le président est André 

Royet. 

Joël Rault lui succède pour trois ans, 

jusqu’au 13 avril 1983. Le trésorier 

est alors Alain Victor, et la secrétai- 

L’ASCAC 

Déclaration de la création du SLAC  

dans le Journal officiel  

de la République française. 
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développent de nouvelles activités et 

autant de sections : musculation, mo-

délisme et informatique. Les anima-

tions se multiplient (randonnées, ral-

lyes-surprises, soirées-brochettes). 

Yves Bosset reprend les rênes du 

club pour trois années, de 1985 à 

1988, date qui voit commencer la 

longue et riche présidence de Jean-

Marc Lacaille. 

… à l’ASCAC 

L’assemblée générale extraordinaire 

du 24 mars 1988 modifie les statuts, 

adoptant l’intitulé toujours actuel du 

club (Association sportive et culturel-

le de l’Aviation civile), et l’ouvre un 

peu plus sur l’extérieur. Les nou-

veaux statuts disposent en effet que 

les membres qui n’appartiennent pas 

à la DGAC (Direction générale de 

l’Aviation civile) peuvent faire partie 

du comité directeur dans la propor-

tion d’un tiers, soit deux membres sur 

six.  

Les débuts de la présidence Lacaille 

sont marqués par la construction d’un 

second court de tennis et, en 1991, 

d’une nouvelle salle de musculation, 

la réfection de ce qui fait office de 

club house et l’apparition de nouvel-

les sections (aéromodélisme tout d’a-

bord, escalade-canyoning en 1995).   

Parmi les nombreuses activités de 

l’ASCAC, le tennis tente à cette épo-

que de se relancer, tout d’abord en 

mettant sur pied en 1990 une école 

de tennis digne de ce nom animée 

alors par Hugo Ivève. Depuis sep-

tembre 2004, sur les courts rénovés 

en 2001,ce sont environ 30 enfants, 

dont une proportion de plus en plus 

faible de filles (aujourd’hui 1/8e de 

l’effectif), qui suivent les cours don-

nés par Hubert Hoarau, enseignant 

diplômé d’Etat (et par ailleurs conseil-

ler en développement de la Ligue). 

En 2000, un tournoi interne de dou- 

bles mixtes est organisé. Plus tard, 

mais irrégulièrement, cette compéti-

tion deviendra un tournoi de simples 

homologué dirigé par un juge-arbitre 

venu de l’extérieur, le club n’en dis-

posant pas. Il faut attendre l’édition 

de janvier 2020 pour qu’un juge-

arbitre de l’ASCAC, en l’occurrence 

Mikaël Rochefeuille, nouveau JAT 1, 

puisse enfin remplir cette  fonction. 

Le fait que le club n’organise pas de 

tournoi open n’empêche évidemment 

pas certains de ses membres de s’il- 

Les présidents de l’ASCAC 

André Royet (1978-1980) 

Joël Rault (1980-1984) 

Serge Tomas (1984-1985) 

Yves Bosset (1985-1988) 

Jean-Marc Lacaille (1988-2006)

Yannis Victorine (2006-2013) 

Laurent Demoustier (2013-2018) 

Khaled Soueidan (2018-…) 

 

Le P’tit Gillot, restaurant ouvert en 2000, 

qui permet l’accueil des sociétaires  

et des équipes venues de l’extérieur. 

Les jeunes de  

l’école de tennis 

avec  

Hubert Hoarau 

(à gauche), 

leur enseignant 

> 
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lustrer. Ainsi, Marc Lefèvre, Valérie 

Massiau, Christophe Tessanne en 

seniors +, Emilie Tessanne chez les 

plus jeunes, Maya Collardeau 

(Lescat aujourd’hui), la meilleure 

joueuse du club, en deuxième série, 

et Juliette Tessanne, championne de 

la Réunion 2008 de quatrième série, 

entre autres, portent haut les cou-

leurs du club au début de ce siècle. 

L’événement sportif le plus mémora-

ble de cette période date sans doute 

du 7 mai 2011 : l’équipe 1 féminine 

dispute la finale Honneur du Cham-

pionnat de la Réunion au Tennis-club 

Dionysien  où elle ne s’incline que de 

justesse au terme d’une rencontre 

très perturbée par la pluie.  

Au début de ce siècle et pendant plu-

sieurs années, c’est Yannis Victorine 

qui préside aux destinées de l’AS-

CAC. Laurent Demoustier, respon-

sable de la section « tennis » à cette 

époque, lui succède en 2013 avec, 

pour le seconder, David Jean, tréso-

rier, ainsi que Raymond Gazivili et 

Khaled Soueidan, secrétaires. Ce 

nouveau comité directeur se donne 

pour principal objectif d’obtenir une 

convention d’utilisation des installa-

tions à titre gracieux. Sans succès.  
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L’évolution récente du nombre de licenciés  

de l’ASCAC 

< Hubert et Denis 

Hoarau, finalistes du 

tournoi interne 2013. 

Ci-dessous, Juliette 

Tessanne,  

championne de la 

Réunion 2008 

de 4e série 

Les finalistes du Championnat Honneur "dames" de la Réunion 2011. De gauche à 

droite : Annabelle Fary, Maya Lescat (ex-Collardeau), Ludivine Fary, Valérie Massiau  

et Juliette Tessanne (ASCAC) ; Dominique Yeung-Let-Cheong, Céline Ulrici,  

Romane Ruscher, Marième Aw, Chloé Da Silva et Bertille de Becdelièvre (TCD).  

Le président Demoustier en action lors du 

championnat par équipes 2013. 

Estimant avoir échoué, il démission-

ne. Le nouveau comité directeur est 

présidé par Khaled Soueidan, le tré-

sorier reste le même et le nouveau 

secrétaire est Igor Pouillon. Les 300 

membres environ du club peuvent 

pratiquer pas moins de 11 activités 

différentes : kendo, squash, randon-

née, musculation, escalade, sophro-

logie, qi gong, gymnastique, danse, 

golf et, bien sûr, tennis. 

La section « tennis », dirigée jusqu’a-

lors par Jean-Max Lebon, a pour 

nouveau responsable Mikaël Roche-

feuille qui souhaite la relancer par 

une meilleure communication. Le 

nombre des licenciés « tennis » qui 

peuvent profiter des deux courts en 

résine et, accessoirement, des salles 

de squash et de musculation, oscille 
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Lettre d’information gratuite de la Ligue réunionnaise de tennis  

BP 21, 97 408 Saint-Denis Messag. Cedex 9 

Textes et mise en pages : Philippe Guillot. 
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L’A.S.C.A.C. aujourd’hui 
 

N° d’affiliation à la FFT : 67 97 00 37         

 

 

Adresse : 23 rue Georges-Guynemer, 97 438 Sainte-Marie  

courriel : ascac@aviation-civile.gouv.fr 

Facebook : https://www.facebook.com/ASCAC-R%C3%A9union-136633226391881/  

Installations : deux courts de tennis en résine  

 

Nombre de licenciés au 30 août 2019 : 82 (49 adultes, 33 jeunes) 

 

Formation :  Hubert Hoarau 

 

Le comité directeur 

Président : Khaled Soueidan 
. 

Secrétaire : Igor Pouillon 

Trésorier : David Jean 

Responsable  

de la section « tennis » :  

Mikaël Rochefeuille 
[photo] 

Suivez l’actualité du tennis réunionnais sur 

http://www.ligue.fft.fr/reunion 
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Retrouvez l’ASCAC dans 

Histoire du tennis à la Réunion.  

de Philippe Guillot, 288 pages. 

En vente à la Ligue ou auprès de l’auteur, 15 €. 

depuis une dizaine d’années 

entre 80 et un peu plus de 100.  

Une stabilité de bon augure 

pour l’avenir, même si on peut 

regretter que ce club soit au-

jourd’hui très majoritairement 

masculin (il n’y a plus d’équipe 

féminine dans les champion-

nats de la Réunion depuis plu-

sieurs années, mais il reste 

toujours deux équipes masculi-

nes) et que les animations mi-

ses sur pied par les dirigeants 

(Téléthon, Fête du tennis…) 

n’attirent pas autant d’adhé-

rents qu’ils le voudraient. 

Ci-dessus, l’équipe 2 finaliste en 

2007 de son championnat face 

au Tropic TC, club saint-gillois 

aujourd’hui disparu. De gauche 

à droite : France Bax,  

Stéphan Frédéric, Eric Brovelli,  

aujourd’hui le plus ancien joueur 

de tennis du club,  

Grégory Rochefeuille  

et Jean-Max Lebon. 

Ci-dessous, l’équipe 1 de 2008. 

De gauche à droite :  

Jean-Max Lebon,  

Marc Lefèvre, Denis Hoarau,  

Laurent Demoustier  

et Christophe Tessanne. 

http://www.ligue.fft.fr/reunion/ascac@aviation-civile.gouv.fr
https://www.facebook.com/ASCAC-R%C3%A9union-136633226391881/

